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Le facteur le plus important pour le partenariat est l'alignement doctrinal. S'il existe 
un désaccord sur des vérités essentielles, alors toute tentative réelle de partenariat 
finira par échouer et conduira à la frustration, à la division et à la confusion. 

L'alignement doctrinal ne consiste pas seulement à cocher des cases sur des vérités 
théologiques ; il s'agit plutôt d'un accord sur les implications pratiques de ces vérités 
pour la vie et le ministère. Nous devons travailler avec ardeur à penser avec soin, avec 
clarté et, surtout, de manière biblique dans chaque détail. 

Ce document expose cinq engagements fondamentaux qui sont nécessaires à un 
partenariat véritable. Nous appelons ces engagements des « ancres », car ils nous 
maintiennent ancrés et nous empêchent de dériver loin de la vérité biblique. 

Ce n'est pas un document traitant de la doctrine fondamentale de la foi chrétienne, 
laquelle se trouve dans la Confession de foi d'AXIS. Ce document se concentre plutôt 
sur les engagements vitaux que les églises doivent avoir afin de construire entre elles 
des partenariats durables. Ces engagements concernent l'Évangile, la Parole, l'Église, le 
Leadership et la Mission. Presque toutes les erreurs dans l'église aujourd'hui provien-
nent directement d'un malentendu de ces 5 sujets. Par conséquent, il est nécessaire de 
définir bibliquement et de décrire pratiquement ces domaines pour le partenariat. 

Il importe de noter que ces engagements sont aspirationnels. Rejoindre RADE ne 
signifie pas que votre église incarne déjà tous ces engagements dans son état 
présent, mais plutôt que vous désirez croitre dans ce sens à l'avenir. 

Sous chaque ancre se trouve une brève explication des raisons pour lesquelles cette 
question est essentielle au partenariat. Viennent ensuite deux grandes sections. La 
première présente les implications pratiques positives, chaque point commençant 
par « nous DEVONS… ». La seconde présente les implications pratiques négatives, 
chaque point commençant par « nous NE DEVONS PAS… ». 

Il est important de réfléchir aux implications tant positives que négatives. Si nous sommes 
POUR une chose, alors, par définition, nous devons être CONTRE d'autres choses. 

Nous croyons que ce document offre un cadre biblique pour la manière dont les 
églises et les leaders d'églises devraient accomplir l'œuvre du ministère. Nous prions 
le Seigneur de susciter de nombreux leaders partageant la même vision, afin qu'en-
semble des églises puissent être implantées ou fortifiées dans toute l'Afrique de 
l'Ouest francophone. 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Comprendre l'Évangile est vital pour le salut, mais aussi pour comprendre la vie chrétienne. La confusion au 
sujet de l'Évangile aura des effets dévastateurs sur l’individu dans l’Église locale, sur les autres membres du 
corps, ainsi que sur la mission et le ministère de l'Église elle-même. Une Église saine devrait comprendre, 
prêcher et être façonnée par l'unique et vrai Évangile. 

À l'égard de l'Évangile… 
• Nous DEVONS prêcher (proclamer verbalement) l'Évangile, car la foi vient de ce qu'on entend, et ce 

qu'on entend vient de la parole de Christ. 
• Nous DEVONS être clairs sur le fait que l'Évangile est la bonne nouvelle selon laquelle Dieu a tracé 

un chemin pour que les pécheurs, par la foi, soient réconciliés avec Lui pour toujours par la vie, la 
mort et la résurrection de Jésus-Christ. Par conséquent : 

- Il n'y a pas de salut en dehors de l'œuvre parfaite et complète de Christ. 
- L'Évangile concerne ce que Dieu a fait en Christ, et non ce que nous devons faire, puisque 

nous sommes morts dans nos péchés et ne pouvons rien faire pour mériter notre salut ou y 
ajouter quoi que ce soit. 

- Ceux qui croient ont l'assurance de leur salut, car ils sont déclarés justes, adoptés dans la 
famille de Dieu et désormais positionnellement saints parce qu'ils sont en Christ. Ainsi, le chré-
tien ne peut ni gagner ni perdre la faveur de Dieu par ses actions. 

- La conversion est radicale, observable, et n'est possible que par une réponse à l'appel de 
l'Évangile, réponse suscitée par Dieu Lui-même. 

- L'évangélisation n'a pas eu lieu tant que nous n'avons pas annoncé : 
• La sainteté de Dieu et Son désir plein d'amour de racheter Son peuple 
• Le péché de l'homme et son impuissance 
• L'œuvre parfaite et complète de Jésus pour satisfaire la justice de Dieu, rendre gloire à 

Son nom et accomplir notre salut 
• Un appel à croire et à suivre Christ 

• Nous DEVONS nous accrocher à un engagement inébranlable envers le salut par la foi seule, par la 
grâce seule, en Christ seul, pour la gloire de Dieu seul, tel que révélé dans et selon la Bible seule. 

• Nous DEVONS être façonnés par l'Évangile dans nos relations, afin qu'elles soient marquées par un 
amour sacrificiel pour le prochain, par un pardon empreint de grâce et par une souffrance pleine d'es-
pérance. 

De même, à l'égard de l'Évangile… 
• Nous NE DEVONS PAS ajouter quoique ce soit à la foi pour le salut (bonnes œuvres, quantité de 

foi, un don spirituel, un don financier, etc.).  
• Nous NE DEVONS PAS enseigner que Dieu garantit des bénédictions matérielles telles que la santé 

et la richesse à Ses enfants sur la base de leurs bonnes œuvres ou du degré de leur foi. 
• Nous NE DEVONS PAS chercher à manipuler, à mesurer ou à fixer des objectifs pour des choses 

que Dieu seul peut accomplir. Puisque Dieu seul peut ouvrir les yeux et le cœur d'un pécheur et doit 
lui donner la foi pour croire, nous ne pouvons que semer la semence : c'est Dieu qui produit la crois-
sance. 

• Nous NE DEVONS PAS prêcher un évangile centré sur l'homme, focalisé sur les besoins humains, le 
bonheur et la résolution des problèmes de la vie, présentant ainsi Jésus comme un simple pourvoyeur 
ou une aide. 

Éphésiens 2:1-10, Romains 3:23-24, Romains 4:4-5, Romains 5:8, Romains 6:23, Romains 10:9, 1 Corinthiens 15:3-4, Romains 
1:16, Jean 3:16, 6:44, Ésaïe 53:4-6, Galates 3:13-14, Colossiens 1:19-20, Colossiens 2:13-14, Tite 3:4-7, 1 Pierre 2:22-25 

Un engagement à définir l’Évangile selon la Bible et à l’appliquer fidèlement
ANCRE 1 : FAÇONNÉS PAR L'ÉVANGILE






 

Nous croyons que la Bible est la Parole de Dieu. Cela signifie que la Bible est la seule norme suffisante, cer-
taine et infaillible de toute connaissance salvatrice, de toute foi et de toute obéissance. En ce qui concerne 
l'Église locale, la Bible est notre autorité finale et ultime, même lorsqu'elle s'oppose directement à notre cul-
ture, à nos traditions ou à notre propre sagesse humaine. Une Église saine sera conduite par la Parole de 
Dieu et fondée sur elle. 

À l'égard de la Parole… 

• Nous DEVONS nous rappeler que Dieu ne nous a pas seulement dit QUE nous devions l'adorer, 
mais nous a dit dans sa Parole COMMENT il doit être adoré. 

• Nous DEVONS donner à la Parole de Dieu la priorité dans nos cultes, en termes de temps et d'atten-
tion. Cela signifie que : 

- La prédication de la Parole doit être centrale dans le culte. 
- La Parole de Dieu doit être lue à divers moments du culte. 
- Les prières doivent être guidées par la Parole de Dieu et conformes à elle. La prière collective 

conduite par une seule personne—par exemple une prière pastorale d'action de grâce ou de con-
fession—où l'assemblée s'unit d'un même cœur et d'un même esprit, plutôt que chacun formu-
lant des prières distinctes à haute voix en même temps préserve l'ordre du culte, vise à édifier le 
corps et suit le modèle biblique de la prière corporative (Exode 32:11-13, Matthieu 6:9-13, Actes 
4:24-30, 1 Corinthiens 14:16-17, 40) 

- Les chants que nous chantons doivent enseigner de riches vérités doctrinales. 
• Nous DEVONS laisser la Parole de Dieu conduire la prédication, par une exposition fidèle du texte 

biblique qui exalte Christ dans toute l’Écriture. 
• Nous DEVONS évaluer et organiser les programmes et le ministère de l'Église selon la Parole. Cela 

signifie que : 
- Ceux qui exercent une responsabilité doivent répondre aux exigences bibliques de leurs dif-

férentes fonctions. 
- Les membres doivent être ajoutés ou refusés sur la base de la Parole. 
- Les programmes de formation de disciples (école du dimanche, études bibliques, etc.) doivent 

veiller à ce qu'une saine doctrine soit enseignée. 
- L'évangélisation et les missions doivent être définies par la Parole et conformes à elle. 

De même, à l'égard de la Parole… 

• Nous NE DEVONS PAS laisser la culture, les traditions, le pragmatisme ou nos préférences personnelles 
déterminer nos croyances, nos attitudes ou nos actions dans tous les domaines de la vie et du ministère. 

• Nous NE DEVONS PAS laisser la danse, le théâtre, les chorales ou un chant collectif  prolongé rem-
plir nos cultes au détriment de la prédication de la Parole. 

• Nous NE DEVONS PAS laisser nos cultes sombrer dans le désordre ou le sensationnalisme, où la 
vérité de la Parole de Dieu est mise de côté au profit d'une expérience personnelle. 

• Nous NE DEVONS PAS  ajouter quoi que ce soit aux Écritures en prétendant recevoir une nouvelle 
révélation de l'Esprit. 

2 Timothée 3:16-17, 2 Pierre 1:20-21, Hébreux 4:12, Ésaïe 55:11, Psaume 119:105,  
Matthieu 24:35, Ésaïe 40:8, 2 Pierre 1:3, Colossiens 3:16 

Un engagement envers la suffisance de l’Écriture et la priorité de la Parole
ANCRE 2 : FONDÉ SUR LA PAROLE






 

Un engagement envers la primauté de l’Église locale et les moyens ordinaires de la grâce
ANCRE 3 : CENTRÉ SUR L'ÉGLISE

L'Église locale est l'instrument choisi par Dieu pour que le monde entende l'Évangile et pour que les croy-
ants grandissent. Loin d'être une foi personnalisée, le christianisme est communautaire. La majorité des 
livres du Nouveau Testament a été écrite à des communautés et les livres adressés à des individus revêtent 
une portée communautaire. Les métaphores de l’Église dans l'Écriture relèvent toutes du langage commu-
nautaire (membres d'un corps, brebis d'un troupeau, pierres d'un temple), et la plupart des impératifs sont 
des commandements « les uns envers les autres ». L’Église a reçu les clés du royaume ; nous devons donc 
comprendre ce qu'est l’Église et ce qu'elle fait. 

À l'égard de l'Église… 

• Nous DEVONS comprendre que Christ est la Tête de l'Église, de sorte que toute autorité lui est con-
férée de manière suprême et souveraine pour appeler, instituer, organiser et gouverner l’Église. 

• Nous DEVONS nous rappeler que Christ a donné les clés du royaume à l'Église locale pour « lier » et 
« délier ». C'est donc l'assemblée réunie qui accepte (adhésion) ou rejette (discipline) à la fois la confes-
sion et celui qui confesse la foi. Cela se produit initialement au baptême et continuellement par la 
sainte cène. C'est aussi l'assemblée réunie qui doit veiller à ce que le vrai Évangile soit prêché. 

• Nous DEVONS être unis en Christ dans l'Église locale, car c'est notre amour les uns pour les autres 
qui témoigne au monde que nous appartenons à Christ. Notre unité est le moyen par lequel Dieu man-
ifeste Sa sagesse aux êtres célestes. 

• Nous DEVONS nous consacrer à l'édification mutuelle dans l'Église locale, en confessant le péché, en 
aimant, en servant et en portant les fardeaux les uns des autres. 

• Nous DEVONS voir que Dieu a donné à l'Église locale les moyens ordinaires de la grâce (Prédication, 
baptême, sainte cène, etc.), afin que les gens soient sauvés, soutenus et sanctifiés. 

• Nous DEVONS voir l'Église locale comme l'agent premier et ordonné par Dieu pour la formation 
spirituelle (croître vers la maturité et être équipé pour le ministère) et pour le rayonnement mondial 
(faire de toutes les nations des disciples). 

• Nous DEVONS nous rappeler que c'est par l'Église locale que l'Évangile est proclamé, défendu et af-
fiché.  

De même, à l'égard de l’Église… 

• Nous NE DEVONS PAS nous unir sur la base de l'ethnie, de la culture ou du statut socio-
économique. 

• Nous NE DEVONS PAS contourner l'Église dans nos efforts d’évangélisation ou de missions. 
• Nous NE DEVONS PAS négliger le bon usage des clés du royaume. 
• Nous NE DEVONS PAS arrêter   l'évangélisation ou les missions lorsqu’il y a des convertis ou des 

disciples, mais plutôt lorsque ces convertis et disciples se rassemblent dans des Églises locales.  
• Nous NE DEVONS PAS mettre notre confiance dans nos propres méthodes ni chercher à fabriquer la 

croissance numérique du royaume par des stratégies séculières, un battage entrepreneurial ou des artifices 
destinés à attirer les foules.  

Actes 2:42-47, 1 Timothée 3:14-15, Romains 12:4-5, Colossiens 1:17-20, Éphésiens 2:19-22, 1 Pierre 2:4-5, 1 Corinthiens 14:26, 
Hébreux 10:24-25, Éphésiens 3:10, Matthieu 16:19, Matthieu 18:15-20 






 

Un engagement envers une pluralité d’anciens qualifiés bibliquement qui  
conduisent, nourrissent et protègent le troupeau 

ANCRE 4 : DIRIGÉ PAR DES BERGERS

Tout au long de la Bible, l'image du berger est employée pour décrire le leadership. Elle culmine finalement 
dans l'unique et vrai Bon Berger. Dieu a confié le soin de Son peuple à Ses sous-bergers. Le modèle habituel 
présenté dans le Nouveau Testament est celui d'une pluralité d'hommes qualifiés qui conduisent, nourrissent 
et protègent leur troupeau. Ces hommes rendront compte devant Dieu de la gestion de cette responsabilité. 
Les Églises saines seront conduites par des bergers. 

À l'égard du leadership…  

• Nous DEVONS définir les qualifications des pasteurs selon la Bible. La majorité de ces qualifications 
concernent le caractère de l'homme. C'est pourquoi une attention et un examen soignés doivent 
précéder la reconnaissance d'un pasteur. 

• Nous DEVONS chercher à suivre les exemples de leadership pastoral présentés dans le Nouveau Tes-
tament : une pluralité de pasteurs conduisant, nourrissant et protégeant un troupeau particulier. 

• Nous DEVONS reconnaître que l'assemblée détient l'autorité terrestre finale pour reconnaître, af-
firmer et évaluer la doctrine et la vie d'un pasteur. 

• Nous DEVONS veiller à ce que les pasteurs puissent consacrer la majeure partie de leur temps à la 
prière et au ministère de la Parole. 

• Nous DEVONS nous rappeler que les pasteurs sont des dons faits à une Église locale par Jésus pour 
édifier le corps de Christ. 

De même, à l'égard du leadership… 

• Nous NE DEVONS PAS permettre que des pratiques de leadership mondaines—comportement 
abusif, attitude fermée à tout enseignement ou esprit orgueilleux—marquent la vie et le ministère des 
pasteurs. L’attitude de chef  de village n'est PAS le modèle. L’attitude de PDG d'une entreprise n'est 
PAS le modèle. Jésus-Christ est le modèle ! 

• Nous NE DEVONS PAS permettre que les pasteurs échappent à toute reddition de comptes devant 
l’assemblée. 

• Nous NE DEVONS PAS ajouter des qualifications extrabibliques pour devenir pasteur. Bien que les 
normes dénominationnelles et les écoles bibliques soient une bénédiction, elles ne peuvent ni faire ni 
déclarer quelqu'un pasteur en dehors ou indépendamment de l'Église locale. 

• Nous NE DEVONS PAS permettre à des hommes de se déclarer eux-mêmes pasteurs, de leur propre 
chef. Cela appartient uniquement à l'Église locale. Nul ne devrait donc porter le titre de « pasteur » s'il 
n'a pas été déclaré et affirmé comme tel par une assemblée locale précise à un moment précis.  

• Nous NE DEVONS PAS créer de structure hiérarchique entre les pasteurs de l'Église. Le Nouveau 
Testament emploie de manière synonyme pasteur, ancien et évêque. Il n'existe pas de pasteur qui ne 
soit PAS ancien, ni d'ancien qui ne soit PAS pasteur : ce sont trois noms pour une même fonction. De 
plus, s'il peut être utile d'avoir un leader parmi des égaux (souvent appelé pasteur principal) quant à 
celui qui porte la plus lourde charge d'enseignement, ce terme n'est pas biblique et ne doit pas être 
compris comme désignant deux types de pasteurs (l'un supérieur, l'autre inférieur). 

1 Pierre 5:1-3, Actes 20:17, 28, Éphésiens 4:11, 1 Timothée 3:1-7, Tite 1:5-9, 1 Timothée 5:17, Hébreux 13:7, 17,  
1 Thessaloniciens 5:12-13, 1 Timothée 4:1-2 






 

Du mandat culturel dans le Jardin à le Grande Mandat, la Bible est le récit du plan éternel et infaillible de 
Dieu de Se glorifier Lui-même. Et, comme l'Écriture le révèle, Il a décidé d'accomplir ce plan par la rédemp-
tion de Son peuple élu et en recevant son adoration — un peuple de toute nation, de toute tribu et de toute 
langue. Cet Grande Mandat n'a pas été confiée à des individus ni à une agence d'envoi, mais bien à l'Église 
locale. Chaque Église a donc la responsabilité de jouer son rôle dans cette grande tâche. Bien qu’il y ait une 
diversité dans les rôles, il y a une unité dans la mission. Par la prière, les dons, l'envoi et la sortie, chaque 
Église (composée de ceux qui envoient et de ceux qui sont envoyés) doit considérer avec soin et dans la 
prière la manière dont elle participe à la tâche missionnaire. Les Églises saines comprennent leur rôle et ac-
cueillent la coopération avec d'autres Églises locales dans cette mission. 

À l'égard de la Mission… 
• Nous DEVONS conduire nos Églises à comprendre le Grande Mandat et la réalité des peuples non 

atteints, proches comme lointains. Cela peut inclure des représentations visuelles du monde ou la 
prière pour un peuple non atteint chaque dimanche. Des enfants aux adultes, nos Églises doivent 
comprendre la réalité des peuples du monde et le fait que beaucoup n'ont actuellement pas accès à 
l’Évangile. 

• Nous DEVONS prêter une grande attention aux stratégies missionnaires que nous mettons en œuvre 
et soutenons, afin de nous assurer qu'elles sont en alignement doctrinal avec la Bible. 

• Nous DEVONS prier pour les missionnaires qui seront envoyés depuis notre propre assemblée et 
chercher à pourvoir à leurs besoins. 

• Nous DEVONS définir les missions de manière soigneuse et étroite : la proclamation de l'Évangile 
aux nations dans le but d'implanter des Églises. 

• Nous DEVONS comprendre que l'Église locale est l'origine, le moyen et la finalité des missions. 
- Les missions commencent lorsque l'Église locale équipe et envoie des membres qualifiés. 
- L'Église locale fonctionne comme le vecteur premier pour former les nouveaux croyants. 
- Les missions s'achèvent avec l'établissement d'Églises locales matures et capables de se reproduire. 

De même, à l'égard de la Mission… 

• Nous NE DEVONS PAS nous considérer uniquement comme ceux qui reçoivent, mais aussi comme 
ceux qui envoient. 

• Nous NE DEVONS PAS regarder seulement nos limites (financières, humaines), mais chercher à 
comprendre comment le Seigneur a équipé nos Églises pour jouer leur rôle. 

• Nous NE DEVONS PAS qualifier de « missions » d'autres bonnes activités (creuser des puits, aider 
les pauvres, etc.). 

• Nous NE DEVONS PAS voir la finalité des missions comme le salut d'individus, mais plutôt comme 
la formation de nouvelles communautés (appelées Églises). 

• Nous NE DEVONS PAS confondre l'évangélisation locale avec les missions. La mission a lieu 
lorsque quelqu'un franchit une barrière linguistique, géographique ou culturelle avec l'Évangile. 

Matthieu 28:18-20, Jean 20:21, 1 Pierre 3:15, 1 Corinthiens 2:1-5, Romains 10:14-15, Matthieu 9:36-38,  
1 Corinthiens 9:19-23, Romains 1:16-17, 2 Timothée 4:1-5, 2 Corinthiens 5:20, 1 Chroniques 16:24,  

Psaume 22:27, Jean 17:18-21, Actes 1:8, Apocalypse 7:9-10 

Un engagement à envoyer des ouvriers qualifiés pour implanter ou fortifier des églises
ANCRE 5 : ORIENTÉ SUR LA MISSION


